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A B ON N E M E N T:

3s. 9d., payable invariablement
d'avance.

On ne s'abonne pas pour moins
de six mois.

Si la guerre est la dernière ru!ien des
peuples. 'agriculture doit ci être la prc
miere.

A N N ON CES:

Ire insertion, ,8 ets. la ligne

2me " etc., 2 ets. "

Pour annonces à 1ong tenic,
conditions libérales.

Emrnrone-nnus du ,ol. xi inous vou-
Ions conserver notre nationalité.

PARAISSANT TOUS LES QUINZE JOURS.

CAUSERIE AGRICOLE.

DES ASSOLEMENTS.

Assolement de huit ans.
Les assolements de huit ans offrent de nombreux avantages,

it devraient être suivis par un grand nombre de nuo cultiva-

teurs. D'abord, comme les assolements précédiin., qlui comi-
menrent par une culture sarclée, ils conviennent aux terres salie.,
de mauvaises herbes, ensuite les cultures difliúrentes que reçoit
la terre pendant cette rotation concourent à reposer et à ané-

liorer le sol.
Cet assolement est celui qui est suivi sur la ferme du Collége

(le Ste. Anne, et on n'a qu'à se féliciter de ses résultats.

A vec cet assolement, comme nous le verrons bientôt, la plu.,

grande partie d'un champ est consacré à la nourriture des ani-

maux, qui pour cette raison peuvent être assez înombrienx pour'

fournir le fumier nécessaire aux culture-, sarclées. Voici un ta

bleau de cet assolement tel qu'il se rencontre ici:

1ère annde. eme année. 3ne année. limse ause.

Culture sarclée r a grai rairie Prairic
ml ci de trenll

Prai.ie Pncagc rnrn;e Orge on av.ine

Sme aimée. Grme ainée. ~~¯-nn minée. sme année.

Il est bon d'observer que pour que la prairie conserve sân

trèfle pendant trois ans, il faut que le terrain contienne du cal-

caire, et si par l'analyse ou autrement on découvre qu'il fait dé-

faut, il faut donner à ce terrain de la chaux ou de la cendre.

Il arrive souvent que la troisième ou quatrième année de l'as-

solement, le trèfle rouge disparait en partie nu coinplètement

pour faire place au trèfle blanc. Le pacage, surtout. ne petit

que gagner à cette transformation quand il est destiné aux vaches
laitiéres, car l'expérience a prouvé que cette plante est unt de
celles qui produisent le lait le plus riche et le plus abondaht.

L'assolement suivant pourrait, dans bien des cas, remplacer
.celui qui précède :

t ère unde. 2de annde. 311e aniéc. 4mc année.

Hlé avec graine de P
Culiure sarewée r rairie rrairie

mnl et de rèfle

Pacage Pacage Fourrage annucl Orge ou avoine

ane année. 6ie année. 7me année. sme annc.

Dans ce dernier cas, encore, trois soles sont consacrées aux

prairies et deux au pacage.
On nous objectera peut-être qu'il n'y a pas une étendue de

terrain suffisante consacrée aux céréales, et qu'il sera impossible,
avec ce système, de récolter assez de grain pour nourrir une
famille tant soit peu nombreuse, à moins de posséder une terre
'.pacieuse et bien plus étendue que celles que possède la plu-
part des cultivateurs.

Quoique nous avons déjà répondu à cette objection dans tinos
causeries précédentes, cependant nous ne faisons pas dificulté
de revenir sur le même sujet, car il y a en agriculture certaines
questions qu'on ne saurait rappeler trop souvent.

Avant tout, il est bon d'observer qu'il n'est pas nécessaire,
pour faire une culture avantageuse, que l'on récolte toujours as-
sez de grain pour les besoins de la famille ; souvent même celui
qui s'obstine à récolter sur sa terre le grain nécessaire à sa mai-
son se ruine.

Mais supposons que ce système soit indispensable, l'assolement
que nous proposons, peut fournir au propriétaire d'une terre,
qu'elle soit peu ou beaucoup étendue, une quantité . de grain
aussi considèrabic que celle obtenic jusqu'ici, si son champ est
epuise.
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